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Re E Roy a donné depuis fon averiement à la: 
SVA Couronne des préuves.éclatantes. de fa modera- 
sé tion; & de fon amour pour là paix; peut etre. mé- 

D me pourroit-on luy imputer de les avoir portées. 
SEN. trop loin: E 

èpendant il apreféré le répos; & lą felicité' de fer peus- 
ples à la funefte ambition: d'éftendre. les limites de fon Empire,. 
Mais Ia moderation a.fes.bornes: comme: les: autresivertus. & 
l'Europe jouiroit-encore: d'une: tranquillité profonde, fi les En- 
nemis de la France n'avoient: pas forcé fa Majefté à přendre les. 
armes, pour, defendre la dignité: de fa Couronne , la: gloire de la. 
nation Frangoife, l'honneur. & la: liberté de la Pologne.. 

Depuis. que le Throne: de Pologne a eté vacant, le Roy a 
conftamment: refpeétè la. liberté: Polonoifé;. il: n'a. rien exigé 
d'un peuple libre, & feul arbitre de fon: fort, la Republique elle: 
méme a implore fon fecours;: elle a redoublé fés.inftances; à me- 
füre que fes allarmes.croiffoient, & qu’elle fe voyoit-environnée 
d'Armées: ennemies;: elle a: cherché'dans: l'equité & dans: les 
forces de fa Majefté un afyle toûjours ouvert aux puifances, qui 
font: menacćes d'etre oppriméès; Le Roy, à l'exemple de fes 
ancétres, a.affuré fa protection à la Pologne, il l'a. declaré à fons 
es 


Sy 


les {ouveräins, mais «dans les termes les plus mefurez © avec 
cette:moderation dignedesGrandsPrinces. Il a méme dès les 
premiers moments fait connoitre à la Cour «de Vienne, ce qui 
pouvoit {eul ¡prevenir les Troubles en Europe, & toutes les de- 
marches, qu'il a faites depuis, font:autant de monumens illuftres 
de fon amour pour le maintien «de la tranquillité publique &c, 
une Conduite aufli Dee ua pas'empechć la Gour de Vienne d'é- 
clater contre ‘un Prince né dans ‘le fein de la Pologne & atta- 
ché au Roy par des łien aulfi étroits. ‘Cette Cour encouragée 
par tant de mefures anterieures, favorables à fes projets particu- 
nra a prodigué, pour repondre à la declaration de fa Majefté, 
les termes le plus:offenfans, & qui devroient étre inconnus en- 
tre Princes, que leurs fceptres rendent 'egaux. Le Roy net 
pointforti des bornesque fa fagefle luy:avoit prefcrites, il ne get 
point preflé de tirer la vengeance que demandoit une infulte; 
qui luy devenoit perfonelle, & fi les preparatifs neceflaires ont 
annonce fon jufte reffentiment, il en a fufpeudu les effets , jus- 
qu'au moment, où il ne luy a plus eté poffible de conferver la 
paix fans bleffer la dignité de fa Couronne&Thonneur de fon fang. 
Peut-on douter, que l'intereft perfonel de l'Empereur n'ait 
decidé de fa Conduite & n'ait determiné les engagements, qu'il 
avoit pris pour difpofer d'une couronne independante de l'Em- 
pire, & qui n'étoit pas méme encore vacante, il pretendoit ex- 
clure egalement le Roy Stanislas; par le feul motif de fes liai- 
fons. avec la France, & l'Ele&teur de Saxe, parce; qu'il paroiffoit 
alors avoir des interets oppofez à ceux de la Maifon d'Autriche; 
la mort du Roy Augufte a donné lieu à de nouveaux projects: 
Cet Ele&eur seft haté d'entrer dans toutes les vües de 'Empe- 
reur & dés lors il a ceffé de meriter l'exclufion, quece Prince,& 
la Czarine luy avoient données cette exclufion a été levée, l'on 
a promis par un nouveau T raité d'elever l'Ele&teur de Saxe fur 
le Throne dePologne & les "o ennemies fe font rappro- 
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ehées de la Republique, pour Ta forcer 4, fouscrire à ces arrane- - 


gemens, j AY ERA 
Les Polonois ont cru neceflaire à leur liberté, d’exclure 


tout Prince étranger de la Couronne, qui étoit vacante, cette: 
exclufion:a-eté prononcée par la Diere de Convocation, & elle 
a paru fi effeatielle qu'elle a été affermie par un: ferment fo- 
lemnel.. La Cour de Vienne a-voulu franchir cette nouvelle 
barriere; il melt rien; qu'elle mait tenté, pour procurer l'abfolu- 
tion de ce ferment; Comme fi-les:interefts-& les projets fans 
bornes. de la Maifon d'Autriche devoient decider d'un engage- 
ment confacré par la Religion. 
L'Empereur a'redoublé fes efforts, il avoit'annoncé; qu'il 
'ne permettroit jamais, que Stanislas.remoncät fur le Throne 
fous pretexte de fa premiere Eleétion, ou de quelqu'autre ma: 
niere que ce fut, fes Miniftres pres dela Republique ont agi dans 
une parfaite intelligence avec'ceux de Saxe & de Mofcovie,.ils 
ont méme fait trophce'deleur union; ils Pont publiće avec éclat 
à Varfovie; toutes leurs declarations. ont été faites dans le mês 
me esprit, mêmes infultes au: Roy de Pologne, mêmes ordres 
à la Republique, les menaces, les-intrigues,.les fuppofitions les. 
plus ca omnieufes , la Marche des Froupes, tout a été concercé 
entre eux, tout leuraeté commun. ` LesMiniftres.de Saxe 8: de 
Mofcovie, lors de l'Ele&tion; fe font retirez chés celui de l'Em- 
ereur, € afinqwil ne reftat plus aucun doute: de leur union; 
le Miniftre de PEmpereur s'eft joint à celuy de Mofcovie, pour 
notifier publiquement au Primat l'Entié: desMofcovites en Pos 
I gne, & pour montrer à la Republique aflemblée les fers qu'on: 
luy avoit prepares. 
La Cour de Vienne'a- ttelle pu'penfer en impofer à l’Eu- 
rope & fe flatter de difliper Porage, en differant de faire entrer 
fes trouppes en: Pologne, lors: même qu'elle determinoit les 
Mofcovites à y faire une irruption? Elle a efperé que les armes 
| des: 


mois, & d'ailleurs les-tro > 
elles pas toüjours fur les. frontieres de la Pologne, prêtes à y 


des Mofcovites faffiroient pour intimider & affervir les, Polo: 
uppes Imperiales & Saxonnes n'étoient 


entrer pour foutenir leur violence. 

A tous-ces- traits il eft facile de.reconnoitre l'aggteffeur; les 
traitez.par lesquels: l'Empereur a. voulu.difpofer en Maitre ab- 
folu de la Couronne de Pologne; Pexclufion qu'il s'eft efforcé de 
donner, fans authorité & fans.pouvoir,ä-un Prince, que fes vertus 
rendent digne.du:Lhrone;. les affurances. données à 1 Electeut 
de Saxe, pour: recompenfe de {a:docilité, là marche des Troup* 


es Imperiales, de concert avec celles de Saxe,& de Mofcovie; 


'hoftilité, que les Mofcovites ont commile, dans le tems mé: 
me de PEkeQion, pour afurer par la force des armes l'executi- 
on des projets de l'Empereur, cette hoftilité approuvée & mé- 
me annoncée par fon: Miniftre: toute cette. Conduite fera à ja 
mais un: temoignage public; que ce Prince eft feul autheur de 
la guerre, qu'il a force le Roy à prendre les armes, pat Poutra- 
ge qu'il a voulu faire à.(a Majefte,.& par les violences èxercées, 
ou par luy,.ou de fon aveu contre la Republique de Pologne, 

Si tous ces efforts ont eré inutiles lors de PEleétion, le Roy 

& le Royaume de Pologne en font uniquement redevables à ce- 
Jy, à qui feul il appartient de difpofer des Couronnes, & qui ti- 
ent en {és mains les cocurs;des peuples comme ceux des Rois, 
Le courage desPolonois lesa affranchis dela fervitude, dans 
laquelle la-Cour.de Vienne vouloit les precipiter: Maiste Roy 
ne peut demander raifon,-qu’a l'Empereur, de fon oppofitiom 
de Pologne, de. fes declarations inju- 


au retabliff’ment du Roy i 
gieules repandués dans toute l'Europe, par les ennemis, qu'il 4 


Gifc tez à la France 8 Als Pologne, qui. ne defiroient: que la 
pode Ja liberté, des confeils, qual a:donnés à la Cour de Kuffie, 
des'efperances; dont il.à flatté. celle de Saxe, enfin de tous Ics: 
effortsiqu'il: fait-encore pour loutenir fes, premiers pues, 
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En vain la Cour de Vienne efpere de cacher fes intrigues 


‘aux yeux de l'Europe, on retrouve par tout fes Confeils, fes 


Principes, fes expreffions :indecentes , fes deffeins ‘formez .con- 
tre la liberté Polonoife. Le Prince réfpectable, «contre le quel 
l'Empereur f'éleve; eft le même ‘en qui la plus grande Partie 
des Souverains de PEuropé, &'nommement l'Empereur Jofeph, 
avoient reconnu le facré caractere de la Royauté, L'alliance 
que le Roy Stanislas avoit conträdteeiavec le Roy; a changé les 
dispofitions & Je langage de Ja'Cour de Vienne: «ce Prince eft 
devenu dés lors, felon Pexpreffion des Allies;un citoyen profcrit 
de fa patrie, cette variation auroit dé quoy furprendre, fi l'on 
n'en voyoit pas le Principe,dans le projet;queT'Empereür a for- 
mé d'offenfer fa Majefté dans få Perfonne dun Prince qui luy eft 
cher, & «de fe rendre le:difpetifateur des Gouronnes, 

La ‘Republique de Pologne n'a point de ‘prerogative plus 
pretieufe, que celle de dispofer de fon Throne; attribut eminent 
de fa liberté, & pour la confervation duguel on Ta on verfer 
fon fang. 9 

iLiEmpereur a voulu y donner atteintes il mapas ‘craint 
de marquer & le Prince, quil vouloit.exclurre,& celui qu'il vou- 
loit porter fur le Throne, Il a-entreprisde prononcer fansautho- 
rité fur ce qui s'etoit paflé.dans l'interieur de la Republique, au 
fujet de la premiere Election du Roy de Pologne, il a decidé ea 
législateur fouverain des loix, qui doiventiubfifter en Pologne, 
& des fondemens de la liberté qu'il a voulu fenverfer, Le feul 
menagement qu'ila eu pourelle a etć:de degtiifer fes entrepri- 
fes, fous les apparences d'une protection ‘trompeufe , & fous le 
voile d'un pretendu traite, que le tumulte des atmes enfanta 
avec precipitation, & que la Republique reñduë à elle même n'a 

as cru devoir fuivte. L'Empereur & la Czarine fe font toü- 
jours expliqués à laRepublique;comme on parle à un Royaume 
tributaire, ou àune nation fubjuguée, Leurs menaces ont été 
accom= 


accompagnées-de la: marche de leurs Trouppes jusque fur les: 
Frontieres: Ex} pour mettrele comble à tant de violences, l'Ar- 
mie Mofcovite eft entrée en Pologne, afin de remplir fes enga- 
| gemens aveci Empereundansle temps méme de lÉleétion; dans 
Ja vue d'étouffér-par: le: bruit:des Armes les loix. & les fuflrages 
de laRepublique:: © | 
| Gependantla:nation Polonoife a deliberć fur l’Ele&tion de 
fon Roy; avec cette:tranquillité, que la: juftice feule peut infpi- 
rer au milieu: des dangers;. Les: voeux: de:la Republique avoi- 
ent prevent le Retour du Roy de Pologne 5 fa prefence a réuni 
les-Esprits, lé Clhamp:d'ele&tion.n'à retenti: que d'une voix en fa 
faveur:, & cette deliberation a ete confommée avec: une unani- 
mité; dontion:n’a paso d'exemple; dans les faltes de laPologne. 

C’eft cette unanimité qui devoit:impoferun filence eternel 
à fes ennemis; puis qu'elle annonçoit la volonté du Maitre des 
Roys, & celt cependant ce qui les: determine à fe porter aux 
derniers excés, Lecombleeftmis ala violence; l'armée.Mofco- 
vite; par le Concert desAlliés, l'avance vers Varfovie;lesTroup- 
pes de l'Empereur & del EleGeur de Saxe fontprétes-à marcher 
{ur les mémestraces, fi lèsarmes Mofcovites nefuffifent pas pour 
accabler tin peuple libre; qui reclame fes droits les plus incon- 
teftables & le-glorieux:ufage: de la: liberté: 

Que les Cours de Vienne &:de Rule ceffent d'ufurper Pau- 
güfte titre de Proteéteur de la Pologne;. À ce titre meme auroi- 
ent:elles le droit d'ouvrir & de fermer les barrieres qui defendent 
Paocés du Throne: vacant; ce:n’éft point en étouffant les droits: 
d'une nation qu'on mérite. lé nonrde fon Proteéteur, mais. en la 
defendant coûtre:ceux; qui la voudtoient opprimer; le Roy en 
avoit donné l'exemple l'Empereur;. Il ne craint point den- 
prendre à temoin la Republique même, ZS toute: l'Europe, 
Quoique fa Majefté důt fouhaiter le retabliffement: d'un Prince, 
que la France avoit regu dans fes. malheurs, & qui luy eft uni pir 

es. 


fes liens les plus facrés, elle n'a rien exigé des Polonois,perfua- 


dée, qu'il n'appartient qu'a la nation Polonoife de rappeller un 
Prince, que les malheurs des temps avoient longtems feparé 
d'elle. La lettre defa Majefté au Primat, du - - - - ne refpire 
que lajuftice, & la paix. "L'Europe y reconnoitra la droiture 
des intentions du Roy: elle y verra, combien leRoy efteloigné 
dinfpirer au Roy de Pologne des fentiments oppofćs aux in- 
terefts de la Republique, & que, s'il afouhaité avec empreflement 
le retabliffement-de ce Prince, c’eft pour concourrir avec luy à 
Fobfervation des Traités, qui interreffent la. Pologne & contri- 
buënt en méme temps à la felicité & à la gloire de cette Re- 
por € à la tranquillité.du Nord. | 

Ce n’eft donc point par des vuês d'ambition, ou d'intereft 
que le Roy prend les armes, content de pofleder un Royaume 
fioriffant, & de regner fur un-peuple fidele. Sa Majefté ne cher- 
che point àreculer lesbornes de fa domination. En vain l'Em- 
pen ponn intereffer l'Empire dans fes projets, cherche -t-il à 
"allarmer fur les deffeins qu'il attribué fauffement à fa Majefté, 


L'Empereur a voulu la guerre, qu'il a rendu neeeffaire, en outras" 
p 


geant le Roy dans ce qui doit être de plus facré parmi les fou- 
verains, Sa Majefté fe propofe d'effacer jusques aux moindres 
traces de l'outrage, que la Cour de Vienne a cru lui faire & de 
foutenir l'honneur -de la France.  D'auffi juftes motifs redou- 
bleront encore l'ardeur des Trouppes Frangoifes: elles pren- 
nent les armes avec empreffement pour vanger leurRoy.& pour 
empecher -d'illuftres alliés de fuccomber fous les forces: que 
PEmpereur a fufcitées contre eux, C’eft au Dieu des armées 
à donnerla viftoire: Le Roy peut l'invoquer avec confiance, & 
efperer que fes fuccés repondront à fa moderation, à fa 
patience, & à la pureté de fes fentiments. 
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